
La dernière larme 
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J'avais juré de rester sans maîtresse  
J'avais juré de vivre sans amour 
Chantant les fleurs le soleil la jeunesse 
La gaité folle et mes soucis d’un jour 
Puis pauvre fou pour un regard d’une femme 
Pour un baiser un tendre soupir 
J’ai tout donné mon génie et mon âme 
Mes chers vingt ans et mes riants amours 
 
Que son cher souvenir jusqu’à la mort me charme 
Hélas mon cœur flétri ne saurai chasser 
Ah laissez-moi verser une dernière larme 
 
Je l’aimais bien la cruelle fillette 
Lorsque mon cœur malgré lui s’empara 
Son faible cœur est parti la coquette 
Lasse d’aimer bientôt se déchira 
Moi je lui dis enfant je t’en supplie 
Eloigne-toi ton amour me fait mourir 
L’enfant tenta de guérir ma blessure 
Trop tard hélas rien ne put me guérir 
 
Elle est partie souriante étonnée 
En me disant ami je reviendrai 
J’attends toujours ma vie est terminée 
Sans la revoir là-haut je m’en vais 
Dites-lui bien que mon cœur lui pardonne 
Ses faux serments et ses baisers menteurs 
Mais quand au lieu où mon âme résonne 
Echo divin de mes chères douleurs 
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